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« Histoires sahéliennes » ambitionne de donner un 
aperçu de la diversité territoriale et sociale du Sahel 
occidental à travers une fiction dessinée en six épisodes 
à laquelle est associée une synthèse analytique relative 
aux territoires, notions et enjeux considérés. Il relate le 
voyage d’une jeune agronome ouest africaine, Amina, 
issue de la classe bourgeoise urbaine à la découverte 
de territoires sahéliens, de ce qui les unifie et de ce 
qui les singularise. Ce voyage en six étapes devrait 

l’amener de Dakar, son lien de vie et point de départ, à 
Rufisque (Sénégal), Sélibaby (Mauritanie), Kayes-ville 
(Mali), 
Ouahigouya et Dori (Burkina-faso), Téra et Gothèye 
(Niger), des territoires où interviennent les partenaires 
du programme TAPSA au Sahel |figure ci-dessous].

«Histoires sahéliennes », un roman dessiné relatant un voyage en six étapes pour découvrir la diversité des contextes 
sahéliens, les enjeux associés à la transition agro-écologique et porter un regard réflexif sur l’aide au développement.
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GLOSSAIRE

Ajustement structurel : « Un programme d’ajustement structurel  est un programme de réformes économiques que 
le Fonds monétaire international (FMI) ou la Banque mondiale mettent en place pour des pays touchés par de grandes 
difficultés économiques. Le FMI conditionnant son aide à la mise en place de réformes de caractère libéral qu’il considère 
pérennes, comme la marchandisation des biens communs, la dérégulation de l’économie et l’ouverture au libre marché 
mondial). » Wikipedia. Le Niger est engagé depuis 1983 dans de telles réformes. Dans ce pays, les réformes se sont 
traduites par une diminution de nombre de fonctionnaires ainsi que des budgets alloués aux services déconcentrés. 
Depuis, les ONG et OP ont connu un développement important.

DAP : phosphate de diammonium ou phosphate diammonique  (NH4)2HPO4. Utilisé en agriculture comme engrais, on 
le dénomme de façon indifférente DAP (de l’anglais Diammonium Phosphate) ou 18-46-0 (18 % N, 46 % P2O5, 0 % 
K2O).

Gabou : « Gabou est un condiment alimentaire couramment utilisé au Niger. Il est utilisé pour donner du goût et de 
l’arôme aux sauces. C‘est est une spécialité typiquement nigérienne qui consiste à sécher l’oignon, notamment du 
blanc de Gotheye, et à le torréfier pour en dégager toute la saveur et à produire un petit goût de caramel. La fabrication 
et la commercialisation du Gabou sont des activités exclusivement féminines  (…). Toutes les parties de l’appareil 
végétatif de l’oignon peuvent être utilisées pour préparer le Gabou. Ainsi, selon la partie de l’oignon utilisée, six (6) 
types de Gabou sont traditionnellement fabriqués. À partir des bulbes d’oignon, trois (3) types de Gabou sont obtenus. 
Les feuilles vertes et les tiges d’oignon donnent chacune un (1) seul type du Gabou. A ceux-là s’ajoutent la poudre 
condimentaire du Gabou appelée Gabou Hamni, un condiment alimentaire formulé à partir de deux (2) à cinq (5) Gabou 
cités précédemment. » On peut y ajouter du sésame. (note_gabou_reca_2021.pdf (reca-niger.org)) 

Gao : Faidherbia albida (syn. Acacia albida) est une espèce d’arbres  de la famille des Fabaceae (légumineuses), 
originaire d’Afrique et du Moyen-Orient. Résistant à des périodes de sécheresse, il se développe dans des zones 
recevant 250-600 mm de précipitations annuelle. Il a la particularité de perdre ses feuilles en saison des pluies et d’en 
conserver pendant la saison sèche.

Humus : matières organiques présentes dans l’horizon superficiel du sol. Sa quantité détermine assez largement la 
capacité du sol à stocker l’eau et les minéraux. Il joue un rôle important dans la structuration du sol. Le taux d’humus 
d’un sol est un bon indicateur de sa fertilité. 

ICRISAT : Institut international de recherche sur les cultures des zones tropicales semi-arides. C’est l’un des 15 centres 
de recherche membres du Groupe consultatif pour la recherche agricole internationale. Établi en 1971, sa mission 
consiste à aider « 600 millions de pauvres à surmonter la faim, la pauvreté et la dégradation de l’environnement dans 
les tropiques semi-arides grâce à une agriculture plus efficace ». Il dispose de plusieurs centres régionaux dont l’un à 
Niamey (Niger).

Jachère : désigne une pratique consistant à faire alterner des périodes de culture et des périodes de repos, sur des 
durées variables. Plus les périodes de repos sont longues et plus la régénération du taux de matière organique est 
important, grâce notamment au transfert horizontal de matière entre les horizons profonds et l’horizon superficiel du sol 
que le développement d’une végétation arbustive et arborée permet. Avec la croissance démographique, la durée des 
périodes de repos diminue ce qui limite l’impact de la jachère sur la remontée du taux de matière organique.

NPK (engrais): engrais constitués d’azote, de phosphore et de potassium.

Oignon blanc de Gothèye : « le Blanc de Gothèye est un « oignon échalote ». Il peut comprendre plusieurs lobes dans 
sa tunique extérieure comme l’échalote ou même l’ail. Les bulbes sont de forme sphérique et de
couleur entièrement blanche. Il présente le taux de matière sèche le plus élevé de tous les écotypes du Niger ce qui lui 
donne une très bonne aptitude à la conservation. Il est cultivé le long du Niger dans la Région de Tillabéri. Le Blanc de 
Gothèye est transformé en gabou. » (Source : Niger des terroirs) Moins connu que le « volet de Galmi », qui s’exporte 
du Niger vers les pays voisins, cet oignon peut accommoder les crudités de plus en plus consommées.

Orpaillage [dans la région de Tillabéri] : Ces 20 dernières années, les mines d’or se développent dans la région de 
Tillabéri. La mine industrielle de Samira hill (la colline de Samira, département de Téra), exploitée depuis 2004 par la 
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SML (Société Mixte du Liptako), a produit entre 1 à 3 tonnes d’or par an. L’orpaillage artisanal connait également un 
développement important. A l’échelle nationale, plus de 2000 sites ont été répertoriés et le Ministère des mines estimait 
début 2022 que plus de 800 000 actifs sont insérés dans l’orpaillage, dont une bonne partie serait implantée dans la 
partie occidentale de la région de Tillabéri. Ce développement important, bien que ralenti par l’insécurité prévalant dans 
le Liptako, a une incidence sur les systèmes alimentaires : impacts fonciers et environnementaux, développement d’un 
marché alimentaire pour répondre à la demande des actifs du secteur etc. 

Poquet : Le poquet est le trou utilisé lors du semis pour y placer plusieurs graines. Par analogie, le semis en poquet 
est la technique qui en dérive. Le cultivateur forme des trous à intervalles réguliers, dans lesquels il place entre deux et 
cinq graines, parfois davantage. Après la levée, dans une étape dite de démariage, le cultivateur arrache les plants les 
moins vigoureux, clôturant ainsi le processus de sélection massale.

Qualité (des intrants agrochimiques) : Les services publics du Niger n’ont pas toujours les moyens humains ou 
financiers de contrôler l’import des intrants agrochimiques. Le Réseau National des Chambres d’Agriculture du Niger-
RECA (liste_herbicides_actualisee_2022.pdf (reca-niger.org)) indique ainsi que, en 2021, les herbicides homologués 
ne représentent que 22% des herbicides recensés sur le marché et que trois matières actives interdites par le Comité 
Sahélien des Pesticides sont commercialisées. Des conclusions similaires sont faites sur les fongicides : moins de 
50% des produits vendus sont homologués, certains contiennent une molécule interdite au Niger (liste_fongicides_en_
vente_au_niger_2020.pdf (reca-niger.org)). Le RECA estime que l’utilisation des herbicides est en forte augmentation 
sur la période 2019-2021. 

R.N.A. ou Régénération Naturelle Assistée : pratique d’agroforesterie, particulièrement développée dans les zones 
arides ou semi-arides. Le principe de la RNA est la sélection du rejet le plus favorisé d’une souche. Les autres rejets 
sont ensuite coupés pour que la croissance s’intensifie dans le rejet restant. La sélection des essences à conserver 
et favoriser peut se faire suivant une logique de reproduction de la couverture antérieure, ou suivant une logique de 
sélection des espèces. Les études menées depuis 2005 relèvent la sélection de 49 espèces de quinze familles, dont 
21 légumineuses et huit Combretaceae. 93 % sont des espèces locales. Les essences généralement les plus retenues 
sont faidherbia albida, le karité, parkia biglobosa, lannea microcarpa.

Souchet : Le souchet comestible  (Cyperus esculentus L. 1753), souchet tubéreux ou souchet sucré, est une espèce 
de plantes herbacées rhizomateuses vivaces de la famille des Cyperaceae (famille des papyrus et des carex). Il peut 
également être appelé « noix tigrée » ou « amande de terre. » 
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